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tout idyllique tracé do cette colonie par le cé-

lèbre historien Bancroft. Le traité d'Utrecht,

qui la 'fît passer en 1713 sous l'autorité de

l'Angleterre . fut le point de départ des mal-

heurs qui fondirent sur les Acadiens. Catholi-

(jueset Français, ils ne pouvaient se résoudre

h combattre contre leurs frères dans les rangs

Ijritanniques ; ils réclamaient le bénéfice

d'une neutralité que l'humanité faisait à leurs

maîtres un devoir de respecter. Mais le fana-

tisme protestant ne permettait pas d'être

Immain pour des papistes. Il n'est aucune

vexation qu'on ne fît endurer à ces braves

gens, pour les punir de la fidélité avec la-

({uelle ils restaient attachés à la foi catholique

et au souvenir de la patrie aimée. Toute

l'Amérique protestante s'acharna pendant

un demi-siècle sur ces pauvres paysans.

Enfin, ne pouvant parvenir à les exterminer,

on résolut de se délivrer d'eux par un de ces

moyens atroces que le genre humain ne con-

naissait plus depuis le temps des conquérants

assyriens, et que le protestantisme a la honto

d'avoir réintroduits dans notre société eh ré-


